
Souvenons-nous que nous sommes en la sainte présence de Dieu

Chant d’ouverture [choisir une hymne appropriée]

Première lecture Jean 4:6-14

Fatigué du chemin, Jésus était assis tout simplement au bord du puits. C’était environ la sixième heure.
Arrive une femme de Samarie pour puiser de l’eau ; Jésus lui dit : « Donne-moi à boire. » Ses disciples,
en effet, étaient allés à la ville pour acheter de quoi manger. Mais cette femme, cette Samaritaine, lui
dit : « Comment ? Toi, un Juif, tu me demandes à boire à moi, une femme samaritaine ! » Les Juifs,
en effet, ne veulent rien avoir de commun avec les Samaritains. Jésus lui répondit : « Si tu connaissais
le don de Dieu et qui est celui qui te dit : “ Donne-moi à boire ”, c’est toi qui aurais demandé et il
t’aurait donné de l’eau vive. » La femme lui dit : « Seigneur, tu n’as même pas un seau et le puits est
profond ; d’où la tiens-tu donc cette eau vive ? Serais-tu plus grand, toi, que notre père Jacob qui nous
a donné le puits et qui, lui-même, y a bu ainsi que ses fils et ses bêtes ? »
Jésus lui répondit : « Quiconque boit de cette eau-ci aura encore soif ; mais celui qui boira de l’eau que
je lui donnerai n’aura plus jamais soif ; au contraire, l’eau que je lui donnerai deviendra en lui une
source jaillissant en vie éternelle. »

Courte pause pour réflexion silencieuse  [environ 3 à 5 minutes]

Notre réponse Psaume 63, 2-9

Côté Un Dieu, tu es mon Dieu, je te cherche dès l’aube :
Mon âme a soif de toi ;
Après toi languit ma chair,
Terre aride, altérée, sans eau.

Côté Deux Je t’ai contemplé au sanctuaire,
J’ai vu ta force et ta gloire.

Côté Un Ton amour vaut mieux que la vie :
Tu seras la louange de mes lèvres !
Toute ma vie je vais te bénir,
Lever les mains en invoquant ton nom.
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Côté Deux Comme par un festin je serai rassasié ;
La joie sur les lèvres, je dirai ta louange.

Côté Un Dans la nuit, je me souviens de toi
Et je reste des heures à te parler.
Oui, tu es venu à mon secours :

Côté Deux Je crie de joie à l’ombre de tes ailes.
Mon âme s’attache à toi,
Ta main droite me soutient.

Côté Un Gloire soit au Père,
Et au Fils, et à l’Esprit saint,

Côté Deux Comme il était au commencement,
Maintenant,  et toujours,
Et aux siècles des siècles . Amen.

Deuxième lecture tirée de « Chercheurs de puits et de routes : deux icônes »
Par Dolores Aleixandre, RSCJ

N’ayez pas peur de reconnaître la soif qui demeure au-dedans de vous. Et n’en-
tretenez pas en vous l’erreur de croire que votre vie d’hommes et de femmes
consacrés vous dispense des incertitudes et de la vulnérabilité qui palpi-
tent dans le cœur de chaque être humain. Débarrassez-vous de votre
attitude d’éternels « donateurs », et regardez-vous comme des voya-
geurs en compagnie de ceux qui voyagent et des chercheurs avec
ceux qui cherchent. Parce que c’est alors seulement que vous res-
sentirez la joyeuse surprise d’être évangélisés par ceux-là même
que vous voulez évangéliser. Apprenez à écouter mieux, et au
lieu de prêcher et de diriger autant, devenez experts à poser des
questions, à parler avec les autres et à partager avec eux cette pau-
vreté qui fait que nous sommes tous dans le même bateau. Parce
que ce n’est qu’en faisant l’expérience de votre soif que vous
pourrez mesurer la profondeur de ce que j’ai appris au bord du
puits. L’homme assoiffé qui m’a demandé de l’eau s’est révélé
être celui qui a apaisé ma soif, et plus tard m’a amené à décider
de parler de lui à tout le monde en ville.

Et précisément parce que je savais que j’avais besoin du salut, j’ai été capable de faire com-
prendre aux autres que j’avais rencontré quelqu’un qui m’accueillait sans me juger ou me condamner.
Venez fêter cette pauvreté avec moi, sur la margelle du puits. C’est une pauvreté qui, une fois recon-
nue et mise en relation avec Jésus, ne constitue pas un obstacle à recevoir le don de l’eau vive, mais la
meilleure chance que nous ayons de l’accueillir et de la laisser jaillir en vie éternelle.

Mais je vous avertis, soyez prêts. Il peut vous attendre n’importe où, n’importe quand dans la journée,
juste au moment où vous êtes occupés à des soucis vulgaires, des disputes mesquines, ou des traditions
moisies ligotées par des fonctions et des règles. Si vous vous arrêtez pour l’écouter, vous serez pour tou-
jours sous son charme. Au début, il vous demandera quelque chose de simple : « Donne-moi de l’eau,
s’il te plaît », « Va chercher ton mari » ; mais à la fin, tu rentreras à la maison sans eau, sans ta cruche,
et avec une soif que tu n’avais jamais connue auparavant, pour entraîner vers lui toute la ville.
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Pause pour la réflexion silencieuse [environ 10 à 15 minutes]

• Quelle est « la soif qui demeure au-dedans de vous » ?
• Qu’est-ce que c’est - « quelque chose de simple » - que Jésus demande de vous en ce moment ?
• Comment votre propre expérience de la « pauvreté » personnelle et spirituelle vous fournit-elle des occasions

« d’accueillir [le don vivant de Jésus] et de le laisser jaillir en vie éternelle » ?
• Avez-vous jamais fait l’expérience de « la joyeuse surprise d’être évangélisé par ceux-là même que vous voulez

évangéliser » ?

Prière finale

Tous: Dieu compatissant et miséricordieux,
nous avons conscience de ta bonté,

et des incertitudes et des vulnérabilités
qui palpitent dans le cœur de chaque être humain ;

et nous n’avons pas peur de reconnaître la soif 
qui demeure au-dedans de nous.

Rafraîchis-nous, renouvelle-nous, nous t’en prions,
par le don de l’eau vive.

Deviens cette source de vie
jaillissant au-dedans de nous,
qui nous donne la force et l’audace

d’embrasser la pauvreté que tu nous as fait goûter
sur la margelle du puits,

et de vivre notre consécration dans le monde
avec plus de simplicité et d’ouverture.

Fais-nous, sans jamais nous lasser, 
partager avec ceux qui voyagent et qui cherchent avec nous,
les merveilles incomparables que tu as faites pour nous. Amen

.

Saint Jean-Baptiste de La Salle, priez pour nous.

Vive Jésus dans nos cœurs, à jamais !

[Dolores Aleixandre, RSCJ, “Chercheurs de puits et de routes : deux icônes” 
(Rome, Congrès sur la Vie Religieuse, 2004)]
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